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sance contre les ennemis invisibles dont nous ne saurionslaissés à nous même ni déjouer les ruses ni soutenir les as-sauts ?
FR. C. C.
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( suite)
Comme on le voit, la situation de nos l'ères aux Phi-lippines, en ces dernières années, était des plus difficiles.Dans tous les pays, les catholiques sont toujours d'excel-lents patriotes. Les religieux dominicains aux Philippines

ne doivent pas faire exception à cette Iloi génerale. Pro-fondément devoues à la cause de l'Espagne, que, pour lesmotifs exposés plus haut, ils regardaient non seulementcomme compromise, mais comme perdue, ils avaient beause mettre en travers du torrent qui emportait l'opinion, ilssentaient que leurs efforts étaient inutiles. Ils voyaientchaque jour se désagréger peu à peu, sous la poussée detoutes les influences mauvaises, venues d'Europe, l'édificesocial qui leur avait coûté tant d'efforts, tant de persévé-vérant labeur durant trois siècles. On a un écho éloquentet singulièrement expressif de ces sentiment dans le mes-sage qu'en 1897 les Supérieurs des Ordres religieux auxPhilippines adressèrent au Gouvernement de Madrid, etqu'ils firent publier dans les journaux, en remettant à lapatrie une somme d'argent considérable pour la défensedes Philippines.
Ce n'était pas d'ailleurs la première fois qu'on vovaitles Dominicains intervenir par tous les moyens en leur

pouvoir pour la conservation des Philippine au domaine
de l'Espagne. En 1763, le P. Dominique Collantes, Rec-teur de l'Université de Manille, avait lui-même armé sesétudiants et en avait formé quatre compagnies qui contri-
buèrent puissamment à repousser l'invasion des forces an-
glaises et hollandaises, qui tentaient alors de s'emparerdes Philippines. Les indigènes reprochaient aux religieux


